
t:ivt, à |4 de 40 a m , a été grièvement Meuse, 
mardi matin par l'un des volants d'un cabes-
tan qui en se déroulant, l'a renversa. 

Relevé aussitôt par ses camarade?, il a reçu 
lea soies da M la docteur Biolet, qui » 
consisté la fracture d'une cote au côté 
gauche. 

Les>s. — L'influenai 

Départements voisins 

LE CRIME D'ORIMÎES-EI-THIÉRAEHE 
If Re ntl-re Bernïer, Ml a tué son oncle le 11 no

vembre dernier, d'an esen de marteau, a compara 
(lèvent, le tribunal correctlmuiûL de Verrlns, sous. 

'''ÉfeWii&^teSS'à. pri«,. m-
topait «rtut dèmmirù ipi» te coup poil* par es*, 
a «on oneto •'avait pas accaùoaué la utott. 

Kwciut'lu>rlr» — M. Jean-Baptiste Lamolte qui 
avait loue une maison il y a quelque jours et dans 
laquelle il avait déposé plusieurs rtutïu et objets 
inoLiuaia, 4 1 rtoJU at,6Qaatala OJO'MM Uuêtre d« 
d rt-ièis uvaiï «à oavette, *r«n carreau avar " 
enlevé et itBprts» au pied ttTmUr e( qu'on lui 

• TïibifoêJ correctionnel de Lille 
Dans son andiesee d'hier le Tribunal correc

tionnel de ttfaa |f(«^c|yuC4da«lia9one sui-

Marehcni, at^ii». maire d'Kouplin a été con-
d îriré a j fiants et'amende et eus fraie wurdifl*-
«intioo cuvera M.VlMuvitr, uèip.aaul i Lill«. 

Alfied Six, ït "mots dé pri&n et MQ. franc* 
4'aintnde ; Martial Oauseman; 3 mois ûV prison 
et bit) tt-LMylM^JJim. .Kitenla. Darras, 
9 rada ta pt^saevi Joa> AndVieu, 3 uoto do corree-
.tion, chat..» 600 Imnca *iai>e Mercier, 8 iout-iw 

chacun 600 ri-ant*»- AdaMie YaMauuu*. lojouu 
de roreOBtien. NfetfanosTSurit&ude. — Jules 
Iïefente,£ wofe d%,>rl*oikJoi Bei^iar. Aiiau-t* 
DteohUIn 1 mo'a, P '^f 'V^u)avance - Ce-
iliuntie Un icc, 2 imte; Anafcle GvreCu, 1 mot": 
f rê#É4UàcX ||owfc; AiMialaDevÉllerOjuiUd 
de eamëtion, r auJ«B?nâ4IÉ»J

-V^,*¥* ~ J ^ 8 Ift 

DHtliOttr ' 

lit tieteiétiie Dabii 

Au l ianM «M criées 
A l'audience des çrièesdu Uibunal civil dû Lille 

de mercredi, il a él<ï staftwé corame Snlf : 
Une propriété sis» à 1411P. rite des Rn«nt'nns, à 

l'unalade la, re«. d^i-çule. «Uftpianaul maison 
d'ilàbilaiiou, airl'icra a usage de conatructpuï-nie-
eanidea avec maetUne à- vaprur, Kênérateur et 

r t ! n e maison slaeé Lille, me de Cearlral, M, 

Sine à prix lé.0W) It. a été adjugée 21.000 fr. é 
• Deamaïiéres. 
Trois maisons a mage de rentier eiaea é Mone-

»ni nrnnd'Placfl. y. 11 et 11 bis, avenue 
d'abord, s*parement, 

on.BarcpuI, Grand'Place, 9, 
<W Fleura, mtm « w 
sur la mue* prix de 12 0<X. n. u » ™ » . uni. «ut» U 
fcrrftrniMetadjuflôes&I.SIofr.ârf'BuUeaa. 

Une propriété .-iso a fet-Ji au n ce-Lille, mu dn 
Buisson, «oasbren^t de-aï mataene et 40 ares en-
airun de tonds et Jardin, «te» A prix, 10,000 fr.. g g i n '•*.' i.'ei 
Fn-lingbico, 
ia,aoii fr. • * 

IU;..I.OII 

Me Flanif nt 
prix n.uOO fr., ont été adjugés 

Ronbaix dont troi 

à Me Houzé. 
('ne maiaonavee dérendances tt 25 ares envian 

e> fonde, tisc é HaHInbotrc (Belgique;, t été i -
e«ée A Me Houié pour lu mise à prix, 1,»J0 fr. 

Tribune correctionnel &'A\tê$nes 

Dockers Sugéac.ll BJM. sans profesmxi Aatau-
K l l a p (•onrreatTflte, 'i jours de correction et 500 fr. 

Yùmùmym—i"""*" " •"•- • " » D n l M ' 
ao^X^ef ir -Mee inr contrebande, 24 baurca de 
correction et 500 Francs d'amende. — Serouart 
«torfea, M aa». Dnceméer AFoutmiee. C M I » -
tûidé % mois. 900 franc», défant. — Mor.nïer 
Mon, 3« ans, iBjtrnalief é Btoofics (ValgiquaLeiD. 
ttebande et rebaUiuii, S ntola, 16 francs, U i fr.60, 
aair oppositioa. 

Mousquet Alfaed, 1R anl, doajciiiqa», saw do-
Mfeil*. muidbert*, m n»oie d'emfriaomawtrient, 

Boumibiiiaux Auguste, 93 ans, sans profession 
Md«bdA^.^ea«Dtt i l va(d*on«Sr, « J o w s . -
Kunuemaux Théoduja, 2« ans, verrier, tuiua do-

fcafracti'on é u i a r r f t e < n t p ^ m , 3 moil d'aOrfii-

*°pnîS Anatole, t^arw, rMier é *V»ne». Ivresse 

^ Ï Ï l t a i ï ' S r ^ ^ -ÀiÉft 
atta opasaittett it est étaétli par lea 
e es h*# B M l*i « ù ait «ma ' 

let, 17 ans, lamineur. Basant, 
— Léon CuiSbCt, lô an-
vol, 10 jours. — JntarSéUépni,' flt 
rea (wi!*',a wais.iimiic Nairaje, uA ans, 
r àCatlifuiM. t i l o i a ; Hosn.rA Bcnique* 
stA. iouruAibet, toitfiidae, 1 aaoia, pour ••• 

* Alfred Christlnam, » sua. ureier, aJourmiee, 

-ois Orninel-< Ĥ âm, Joùrnuier. Kourmlea.coup., 
, »'>i,,«tv nsoflitiom V 

Cour d'«s6isés du Bas-do-Caltis 
M u t « Salnitf>mar 

TiHlil » « <• V. L«f«, ooo»ill« « l i C * 

1 fiiiïi"— l - " " " » . M r . naUMtal d« PrMii 

1 
ni" 

lretlair». * Inr*a>dl* Tolontajr^ 
Augus^ Dehotate, 1.1 an-., né à HoafUn, 
iTeisin-Configny, ^tf^ 

A rie iVaomsatioti 
La lu septembre 

LU. le «ie >r Carré. 
f..l réveillé par te v»rlier d» la latine, le not 
Debi>ui,« Augnale, ftgn de 15 a u , qui l'ajtpalall 

Il se leva immédiaieQii'Dt «itapej ' *• 
irtant du toit de sa grapgc, dans 
lient des récoltes et oVa inr'— 

Tout fat rapi leMsrt couumé. 
Malgré lea aarooa, lej feu gi 

dépendant d'un* m*.}ou El 

dès"Ap«M «TJC 

Lerperiées^rvjn'riW.OOO fr., eoavertea par 

M o i 

WM. ven I bearea liS du ma-
nil ivalaar A Herai«-&«pigny. 

voiler d» la latine, le nommé 
!é de 15 ane, qa^^foeli it 

IIJJT tt Faacquerts, et (eurappî 

e> W.OM) fr. 

Houcliin, ne "tarda pas 4. xece{ 

BRrjua-MAiBAjiJ, 

La MUETTE DK PORTïOj ' 
Ohand opéra «a 4 at*e et i t«kajM • 
I coauBAocan p v 

1 B C H A L E T 
' Opéra conique eu 1 acte 

twalW8 ffl «l»11 

moins L'instruction a établi que ee grief R'étai 

Les renseignement! reoneiUia sur l'aoeui 
eoiït pas favorabépa ; nal surveillé pas sea 
U pastA pour a,TOir an caractère sournois 

Deboniie est acquitte, mat* la m»r nrdr 
s. ra euferihé dans une maison 
qu'a sa vinglénij; année. 
•CoQ.ettvMlIfeljvre du Prei. 
J [• 2c affaiio. - IpcflaeNp vadantedre 

Leapaignot iuk». %i sens, né i Oonvabem, ml 

A de d'accusation 
Le 23 février 1891, vers. 10 bearts lj2 du soir, 

un. iucei*'' se décluait à Avion dans une mai
son mMetint tre 
ooniigwto, fl* «é«i 

première de ce* habitations apparlei 
" ' entièremeiit coneaun'-e. 

la dame Thumerelle le, fat 

de ce sinistre peut 

• Deboui 

NOTA: 
. -4UB * t 

partie. 

Lelei M du I 

naissance A 

urs 10 htit 

la proie di 
I«<:iaa4ee f n » « 300 francs ; H n'y 
autuafe. 

'^a.cun de eea iiireniiea avait pris nai 
rémité inférieur» de la toiture WsjMnl 

•afeirt'quenlé par le public. 
Ko*» dans In nuit du 8 au 4 mat teoi, «ni 

erriteire d'Avion, le feu dévora use meule de 
;:lleà>ppfljten«nt au nenr Vers*. 

.i/'iiiipoi'Luice du, dommage couvert par une ai 
rate, et .il de GOOTirancs. 

Quelques jours epréa, le nommé Lepagnot, 

Siti irait prechaJriHiient se conalitaer prisonnier A 
gendaimiérledltvion. Il s'y présenta en effet le 

9 juilltt et y réitéra la marne déclaration. 
' DaiiH le cours de l'information, U a remoarvelé 

pré ».dent n'avoir agi aaeauue l'empire 
•e. L'expetiii1 médico-légalo é laquelle 

Lepagrtol a été soumis, reconnaît'qtl* ne iaurait 
être considéré comme irreaponaanle de sas actes. 

I epjgnol sbtierpt des circiinatAaoas atténuantes, 
le GoLir lecndanme a trois uns de prison. 

I. Bel pierre 

Puissance Miraculeuse 
souffrais depuis plusieurs mois d'an 

lumbago qui m'occasionnait dans les reins 
les plus violentes douleurs qno l'on puisse 
ressentir, & tel p o n t qu'il m'était impossible 
de quitter ma chambre. Unit médecins d tfé-
renta avaient étudié mon cas sans y apporter 
la moindre soulagement. Un ami me "con
seilla UD essai du St Jacobs Oil, qu'il avait 
lui-même expérimenté en bénéficiant de sa 
puissance miruculsuse. Après i'empîei du pre
mier llacon, j'ai épruuvé immédiatement un 
soulagement général, et après un deuxième, 
ma guérison étu t complète. Je n'hésite pas 
ua Instant à conseiller aux personnes souf
frant du même mal, d'essayer dn St Jacobs 
OIL MADAME LANDRY, 

6, Rue des Ecoles, Puteaux. 

Le tempe des cerise» 
Il att déjà loin, le temps des cerises.. 
xWo, len 
Df lnes 
Car i* Mikado garde ses parfums. 

Dépositaire érsUubaix : 
DUHEM-METtrtTtZ, 31-, Grando-Rue. 

JV EU VEIfTE PARTOUT 
Fabricant, Félix «ÏDOUX, Maraellb. 

ttonvella à la Main 
Gavroche ibine sm le boulevard, les mains 

datas «es poetae». u 
, Il *viwtun groupe sympatMitie, — ntïpeatl 
monsieur «t une dami-mon«aine, trde élégam
ment vêtue, qui paraissent échanger de ten
dres probos. 

En passant dfimnt eux, lé ganiln pousse 
une. . . exclam.ition' aussi Incongrue que 
tentissante. 

-r Polisson I exalbme le monsieur, on 
fait pas da cas choéas-la dans la rue 1 

•— Est benf alora, réplique (ravroche, « -
ôtaal sa casquette,, donnes-moi votre adresse, 
que j'aille cliez vota ! 

— Maman, d é m n d e le petit Henri, pour
quoi chaasoi-an les tigres et les lions ? 

— Cent parée qu'ils tuent les pauvres pe-

L/enfant, apréa> 
— Alors, pourquoi est-

pas la* boucliers 1 

fWPRIRffERIE 

BUREAUX : j y , 

Cartes de VisiteJ 

champs. , 
Bareanx & 1 n. .t.. — Rideau 17 h. li*. 
J«*c(n7 déeeaibrV epasmsle offert sas dames. 
(ne darse accampê aSe aYua ea*Hkier ne- paiera 

, sa. Des* dataee assejabes se aaiejasi ojasse 
saule place. 

Tout Roubaix vera V» danuére représeaUUon qe 
l'immense succeA 

LA V S I T » MIONNB 
Drame a grand spseseale ea, » neles M» tablSMa, 

par M Km (la Rifliebi>nrff 
1er acte, 1er Ublein: Un drarai de famitl*. - 2e 

Lanrenoe. — Se.aete, M tabla*»: U çaàiiOe,— 
;« acte, fle Ubleaa: L'arr«slu;i..n. - 7e tabkau : 
Mère et ails. Père et fils - -'» -.cV. 8e tableau : 

U ûb b,i' Wx%^ h: «*Jo« 

wmmmfà. 
s«p BrtaSpa 

JOS IVOIRE EXTRA-SUtÊflKm 

3 f r . L<*c«nt J3fr. 
L«a f a r t e » sent Hvré-M d e w une très 

T r è s hWlM» entvrioppeMi pssa« Ceurte« de 
Vlnhavà 7S < e s t i m e * l e Cent 

t pendeni 
seras sosMsss swajsaeit 

déficit de l'année dernière. 
' e.a«MK aaalare Jo peu de 

t trS"rerrae. Las prix 
vendeers sur cette paec, w i s 
restreiulee. 

houblons asgraié se font très rares et 
du CoDliasst esttrés fslbls. Sesla, 

H , « « b m S s e n r A # tmfear-
Adeelinsttes AU hensies.C'est 

rison de asasblow amsileaés qse 
Su te passer «a heanlM Sa 

* eette ckeenatsvce aurait allemt 

jides d'Aagteterre eut provoqné 

Cie' sont l« t «utile le 
contre l'usthn 
catarrhe chr< 
ht signatuie Urniiault rt IsV 

» Urr»er**onrmI ». ,_. 
i efsdoetioai de raonée, étalent 

En Amérunc>eomBfte «n Europe, le 
it peu spprjmsioiué et h ptiii grande parue de 
i qui est «r*U de 1% culture se lunve clisz kn 

e SORL mis A rutûssotr dis 

w sbdfr-

t t t t f l 

" " • < " ^ ^ s a e l a i i s H s » . 

. , «ta 1|2 ; U a w . » M V 
VtÊt. ».*'H)ill; MÊtk Ut Mt; Ml tW 1 * 
« • 4 n là. uliTTS «t iàîlM l.ti U[0 : . X 

t ' m l l l l i.07 1|2. «Mri, 4.1.7 \# ; 

toi» «.on ,i.. MIIU. . , . . 4 

n ii&htouMit{* : * » ' >»»**•. i r. ti. pou,; .yu,t «i Pjteim 
n l'inannuii,* etJT^ / - i ,""i ' i f t f j i^lOampègM nent.èjro coitSloi inran'iri ei l.> ^-,,"^1l,'l*t5ï^. H"!TlpégMl peai.Ulr.O COliltlfli-

i r t t t e p O " ^ ™ . - - . ..-f-pî"- ,i i. HtMiepHtVUiV ^T -
!»yéa evredMr^élairnf 
cors quelques cenfâhn 

..- s la»sdvl i e» fc^Ssaim , 

Nalacaaoss du Ifld^ewnbm. — .Taies Dhula 
n.' Laim.A-, ;W1. - G.u.l-'.n I,"!". I.viv, rnr IMleu 
- Adelphe' Callewaert. me l ,.,,••, -s liai,s. ;<>. • 
rma Delcour, rue Galvani', !tl Hélène '/oadt 
ue Fontenoy, 190, — l!!-:;il.i h.'-i: :-m;;!.t*r. m 

ne.i. — A l t l i u r tin "lir-, b . ili-vai 
: i - Bélènn Leclera.] ro 

Victor II."*p,>l, rue i>»ndé. — Kivmond*' Citil.-.'n 
rue Pr-rrot, 18. - Maruiieiilc CouIr.ubi.r, u 
Belle. 13. — Amélie Da«.!J r w Isiiioa, f»l. 

- Iiafle yevtftéjen. K rifc.s, rue Saiati 
- Hmilii. Ri (t. \ -..-ira, i-j- Sl-Vi, 

i l , 9..— Pi*m Crénst, 4>«a\al ree * * 

phe-Cotomb, 20 
Stichti-lbant, pr. Sttns 

i. . | 

Etsat-olvU aie T u s r e o t a g 

Naissances du 1G déceaihie. — Marie Tienne, 
ne du Bois. - Muurice Dei.Vi,- !d.-, nu- aea Tn.ia 

Spitta«ii. rue Braa>Pain. — 

Mariage. — Edouard Duponcbel, 56 ans, 
rand, et Glettlde Pavaee, 47 ans, eass prof. 

Etat-Civil de Leers 

•stffsanawj «u 1er «u la dfcembfe. - Htsai 
L'admirault, au Trie u-de-Cari hem. — Louise Mou-
lart, Gibraltar. — Cyrille Debouvries, au Tria» 
de-Cerihem. — MatbiUie Sfloaae, Nouveau-Jeu. 

.__. - Vletor Vanées-
dooren, 80 ans, tisssrasd, A Leers, et Rosalie Pa
rant, UC, ans 1rs, ussersnds, A Leers. 

Aux enfants piles, délicats, privés d'appé
tit, anémiés par la croissance, le séjosr * 

fa*1—* 

maux d'eatomac, fatiguéss par le développe-
—L-7té, les médecins erdonnstàl 

fejt liquide de Lerss, docteur CJTÎÊ 

ter é l'anémie. 
j nécessaire pour résis-

U *mm DE L'ÊIISTEHCE 
Le demie» ra«aasjBuiexiL fait en France i 

psrrsjs «y<v a p i i £ û e f t t a t U q u e inlsressunte : 
celle de Ta longévité numaftie par Vapportam 
professions. UtlftsJMistique établit que sur 
100 personnes iyanT atteint leur sofxanie-
dlxième année tt y- s *2 eoeUsia«tlqs«ii, 40 
agricuilsurs, 20 avocats, 3* artifete.actsi 

11 est i remarquer rtne ces professions 
étTlés bmAchee en par 

qui portent 
Kous ne discutons pas, nous constatons 

tout simplement et nous ajoutons que par 
ces temps froids et humides, le seul moyen 
réellement efficace de s*préserver d'un rhume 
qui peut ne pas tarder a dégénérer en bron
chite, o'est de ae sortir qu'avec une pastille 
Geraudel dans U bouche. Avec quelques étiib 
de 1 Cr. 50 qu'on trouve dans toutes les phar
macies on est arnsi préservé tout l'hiver. 

W!Wn.WM.::iV':1i 
' » But di U Ou», tt, t&StMl 

DÉFENSE EN JUSTICE 
Tribunaux de Commerce et Justice e 

Paix 
CO\SLI/l'.Vri<»ai*>» iiB.VIUITIS.Si 

de dix beutas sTUidi. 

AGENCE i m m O B I L l Ê R E 

- Expertises après incendies. 

houblons. 

BlJlJETifrLAIISIER 
MARCHE » TERME 

'fls Mnbaix-gimtaùng 

nrs.?s Conimerciaîes «I A r̂ieofes 

HUILES, 6FHIHES S TSfllTtMH 
LtS vtT 

TlurtJUI $1 24 9 • S . 70 . m 

ftrci ^ « I lg •''M f a ' f â 

B O U R ^ ÎJÉ tILLÏ 
Da K décembre t t 

l"t«anlit» II»» las (*j«»bi. 

C o u . , 

Lin i»v*jë.. 

. ^ - . « r - . — , , . . \-Z 

- I 1 | 0 - 111 . 
HuH« «purM frw quinqutl 73 — 4 

•MU» » 1M. IMttch, tficlÊU). 
Balle Ée (Mza I •d i t ) de U , 

CEREALES S M R U t f » 

Courut. . 5SÎ5 57 - J«nvF«T. 6 0 - 5 5 -
E»Vr..'. , WV> 9»-.:>l 4 p r > < l » H « 0 4 » 

lluquA CorUU 

Cpannl.. an 75 
« n t 37 25 

nirm.. M » » 

DETAIL Di t ) T Î N T » 
GUME p i RoDuix-Tonoon* 

5.0W , t 

Jailkl 

Décembre.. 

lû.uM 
Aurrtlie AB 

D% Tocxconi» 
Contrit 1 
. . . . 10. «10 • 

14.679 
4 4 70 
4 4.7)4, 

SS.^JSÏÏ**': '•mm,*. 

H # ! UBLONS 

- 13 480 franci aar ceux de la sei ' Ut 

Le marche de Nuri'mUcrg e*l le seul dont Us 
'- •mt.fiie importance. 

les"vantes « r ce niaiabé en! 2 5 * ! . . ' LU 
-1 contre 60.W0 balisa l ' a n n é e ' ^ 

dernière. i 
L'énorme écart eBfre ersdedi cLilTreÉ explique 

HE 
g u ^ 

Conrint,. 

l4pnakn 

M 50 21 25 

27 50 17 50 

ï*r. « 7 5 21 
il» 1» 50 22 28 

CAFES 

1.14.1.» !« D4c. - I f c w c M . W M I W 

r. ,«., l ' W l I . H t O 
' 117,41 • / ' • ' 

I : O H 

«rtee. 

idécombEAUtl 

^til'y-iiran 
OoJirfrrHj, 

1 itiniiiiilie, . . „ 

Î
Ku lunut. «..un», i, •>> » i inr, 

4,4i iStiàim. . s ? - , . . . , . 
» Wlti» Mnimia Drtp»* n M 

MfiT ti«c * JOO, f r m a 4 Ï I » l ( l » ^ 5 a 

0UMM rJT,oi4i 

K - - " 1 -•*•«»*».*•"-ut-

• —I . . . Il - ' • I • Il - I 

BOURMOaBMtatlLM 
du la it*m*n , 

Mlftj.*. ioi u traaiUn «s? 
= ^ . W l J | a j a g ' , | . 

"*'1,*41«rzrf-f***H'1l|gî.'î: 
aJ:.S|i ^ . T " 

é. 10» 75 f 
t . 96*0 * ta 

JSBtBïl-

SB. i 
M) tu 
100 7.7 
100 75 

BULLETIN FINANCIER, 

— n « i cala» a iu l imal i en 

«ÏÏÉf'tT-'' 

wh4 qu* le 
U S 0/0 inr leqaal il , .14 ̂  
i flftupon trimestriel de 75 c elc-km 4 ( 
miss» périt* 4 « « » i e » » 5 « 
I i"T ' n e l . e j i i i e i . i l 
LAi^rtliiitlieioCeàT 
II let 1 iArfct i . 
Le Crédit HMeer Uil l l t s a i luit, lttl.25. 

• l» i i»Hi ie de r»h» 717.*.. , ' T K 
le Crédit Ltauab) Til.25. 

' Le SW dMurs t «710. 

J S o M l e V . u t r e e renie. 4HO|IM MM * 

Au complut les H t a i n 14 SM4k> 

5&CÏ5? S " "y w" , , l a w •»,""»*i 

A. Pajot et Ch. Isfetvre 

LILLE || »4Maj4U ' 
« M !(mi<matt,e9biiiiS, me iilu S^tj, « 

ACHAT W VBNTB A BRFAIT 
jfT ORDRBS DE BOOTItS 

TJTRtS CONTRE E1PÈCE8 

StMMiptoBIWiTlH t HMfeni*U 

Isrp. du Jonmal YAvmir de Aitditf-rseirssttiH 

Vsuillotonde l'dtieviér et» Rfft|lh*Ti^*n«ircofny 64 

F l e u r - d e - M a i 
ilSjSJA ÇARTIB , 

L A F A D I O R I 3 C 

La b*Ar» 0»4l<m MMlt la s'aplatir comme 
une carpe,. IPût da aort loaaj aar la terrai», 
a'eppnyant i même sur la maip ganebe pour 
M point toTnbar. et «n mèfria temps, avec 
ona^rrWlatiW» 7t(uear, U tirait Hemr! de 

Ilain «aUl lo l l i l * »Î3tl»H, 
Mais cotiiine M, oV Mejeasjwy e'arancajt 

et caane h«ji4e pour la mettre eïtre le» épan, 
criait de a» .voix. meUa : 

— Halte-IA l raoïiajeor [ ce sont U façons 

Il n'en eot p u la tempe, Henri avait repris 
Kbllanaite et le beau Oaaton recevait en 
- . i M i fsce • • loiswaiBea coem d'épée nui lut 

ele huit centioiAtres dans l épaule. 
-i-e-dtt eette se**ae, tft ta eonrpreud, n'avatt 

su que U dures d*un é^atr. 
aaatoQ avait faft un effort 

^ iasonépes lvMéAJUspts i t 
i o u V i t par terrs s s n s connaiasancs. 

Odtave de atatrosairay a'aua't pu s'emp*-
«her 4 s dira tout haut '. 

- O a a s u s l s a » • A que ce qu'il mérite, 
' t TmlroT, eomme c'était son devoir, 

— Bon Dieu de bon Dieu f... Nous avens 
)nrtiinl été corrssts I . . . Eh bien t Oui, je 
m licite l . . . .Uoft pauvre vieux tatni ! . . . te 
'lé propre f... T a s reçu un gnou énorme... 
t ce pante-lé t'a fendu en deux comme un 

Le docteur Valroy regardait et sondait at
tentivement la double beaSjsUre. 

Et après ua examen •pprftfondi il rendit ce 
jugement que Gaston put entendre, car H 
rouvrait les veux A cet instant précis : 

Il en aura pour trots semaines , . . Nul 
organe sérieux n'a été atteint . . . Seulement 
ra cicatrice de la Joue sera affreuse... sajous 
est doublement perforée, 

Gaston j e u à son besa-frére nn regard 
chargé d'une terrible haine, su moment où 
Romain et Oscar le transportaient dans la 

six m o i s i . . . faut-y avoir «a* de ses choses.. . 
o n . . . Js ne sais plus. 
Quant 4 Romsln Courleul, daaa as rage, 
i moment o«t U allait fermer la portière, 

après svotr étendu son ami sur les coussins, 
il se pencha et moatra le poing au deux té
moins, A M. de LaurUc s i s a docteur Valroy. 

leur lançant cette injure d'une voix de **o 

même certain qu i ! 
peut être transporté par le prochain exprees à 
Paris. Lé j'irai prendre de ses nouvel les . . . 
Mais H aura a-art ••*• . . . •» . Js as ttsas aséts-
irjenl à lui donner des soins. 

- Voué fWt son oèfrésse,* — démanda 
Fédor. dans «B mouvement de vivat i té dont 

— Je la connais, — répliqua Laurlae, — 
Saint--Donrinique-î^înl^ieTmain, 

lia arrivaient é ta station. 
- Mon cher Oetaws, - » avait d*t Henri de 

Lauriac A son ami, — t a m « s sauvé (a v i s . . . 
Sans lot ce nlis#r»Hr rç'STsnt'raU. 

- Heureoseaaent, tu coo-néiasalp la parjtis, 
s i tu lui aa tat* pajét cher sa tettUUvs d'tia-
sas s sn . . . Il a saumure l eçon . . . et it l'a bïon 
•érttds . 

- Bfaia, ou |e matrompe fort.on 11 eesaiSTa 
de prendre aa rsvanehe. 

- C'est a, toi da ts-tenir sur les gafdes. 
- Kt de vsiUsr sur ç a t w ^ s u s u s e s< 

Qusstd js asuss que la let est ainsi 1 

Eux aussi 
Pour être prit i faire 

tuaU-é, Laurias avait 
ds louage 

•s» voiture. 
1 touU évsulua-
lAsdé ua grand 

poup as ramener é 
il auxa*H « é blessé. 

de Uurisc st 

vantsable, nlpMqaa Fé( 

Fédor, on ta comprend, ne le perdait pas Uas fois Gaston AtenuVt dans son lit, une* 
fois pause et soigné psf un msdesia du qusr 
tier, (Jni qe fit que confirmer l'arrêt rendu net 
Valroy, c'est-a-dfre que ta hissai ••»• * 
pas pour plus de trois 

m heau-frére.,, U coaaaisse _. 
• aucosa. sa p e u , «aas-aa la motUA. 

Au momest o* rasprees si thrt, annuassnt 
rameaer* l'a eU-'eru'U allait stojauer-* la staton a -F l tmi t i , 

'—« Gaston? le- visage emnWltotJlj*». appa
rié sur aits Civlèra et ascna^a^Â} (-s 

Le retour d Paris s'effee tua saas Incident. 
À la gare, Gaston fut étendu de nouveau 
ir les coussins d'une voiture et transporté 

aussin<pt*rlssjFsut ijna pevelble efitz hri. 
" ar Uourtiu.s'vnposait. il ne voulait ab

êtit ptia quitter son b.weV.. r 

rlanque-lé par la fenêtre, s'il* s'obstine 
pas voahaW ee*t+r per U porte, — fit 

Gaston, qui n'avait pas cassé un seul Ins-
Unt, depuis le moment où U était tombe, 
d'être daV* tLlJé «Wskle rage. 

— J'aurai u BASAI, groadaiHl, ja ta jars 

bol* 
. . „- te faire 

du mal. . . Col'sous tuirtHuaapeau... ...a ae 
- - . . I l a o u s a rincés, 

•issart U trao, suais 
. , oaaoaa la nioiUé. . 

Henri de Laurias saj sWaH pas trompa» 
c'était bien rue*rtrt-r^fnrnhTUe dans ls petit 
hotsi qui! avait occupé avec ta inlhaureusft 
Blaachr. 

La misérable l'habitait enct>rs. 
Seulement, fous Isa rjjsss>lss laxufax 

ststeat usasse sa à aa, vendu a vil pria, 
pour payer nos perte au jeu, ua crésnoAtr 
criard. . . . 

Uns restait ane la chambra de (jaatou et 

reale de TMeel 
eleaM pUalx. totU. »vaK deemn, korbis «n 
«taeioo conTMaMe racheté „or l e , . , . «eono-
*ie»de-rVnrre»,e»(|» citerai .la p t a pour 
jvntpiireerrciatltascitl fourbu. ' ^ 

llepult, l.isdAui gradins jouaiaatt gjos. jeu 
^ifaisalentla fate, aMeeuluM an grée coup 4 

Ve^asfvasmret,»- aareve mail iMlelaiàv»»Wà»ajee»e»ds»-»-

son rôle se fermifittlt, la partie' *>•» * 
dé ea gréa bée t'en tsod, car il lui an restait tous 
les lauriers à récolter et à brandir. 

Aller do cercle sa cercle, colporter toutes 
les péripéties du duel, es n était pas lé une 

mais au il 
i iwg|i.iia-i 

Céférsnl R. ""•-IWltl. 

•tfcnatwtiaaasa» 
a u a ^ ' f M t 

frais. . 
- —t»Vulsî 

Laisea-moi donc, animal, jicherclw. Le 

Alors uwten se tourna spr son lit, et péni
blement, cirr sa Ueaaura te faieuit crueile-

— Vots-toy mon Vieux Romain, eoronjença-
t-n, cette fêla, e'eot moi qui at [ait l t «aire.., 

' *LT~ **** * '* r°" »,,c moD «r8<Iin 
eevMsedVen, et s'est met trot suis dans le 
bac. . . J e t s » f e r v l p e j e r ea qn'il m'a fait A 
I» 6 f ure, M petix compter sur moi, le note 
aueai . . . X e i l la chose n'en eara p w m o i n a 
Donju nplà noa affaires, car elle t'a mi» en 
préeenced, son nions ,inr que. nous allona 
von, j'en eaie sur, kboùler iou 

- Qu'est-ce que Je lui dirai î 
" BeovsVenol, as n'ieUrrouece n«a... de 

parler attrel cela me fatt un BMt eW eetiovr. 
«Mtou cnoJu une totgee eM saoj , pure il 

-T i t f eraa d'abord le Mie . . . et tu légali
seras venir... Tu ne sala p u ne qa'il Veut 
dtee.. ;Tu n'as pas le mené KonuM qu'il n 
va tt-WH... «Ma. un tan enrunnsncea . . 
QoaurJ enJ'Mrlj ninai Uni eUMcM, tej «nt. 
Jta j u l t j rvoûtr que BnnUrTJvirieuI M 
ST. 4 la OUadiew, a ne (ntt em-un. àtars lu 
lui diras : r- Qu'es} ce que Tout Voulu f — 

Undel 
deu i . •_ , . . . 
h e f i n t pus l i r e . . . trop geurai ld. . _ 
bord . . . une avance . . . t t pni» wia ctercke-

• rons le moyen de retnouver ton tncea d l N r t e 
UUa. . qui n'n pae H s'envoler.. T t Itasire 

Jpoiue doitWeu se trouver «tslaue p t i l . . . 
Atvtnr—— — R s s t t t r . e t n'est pas mJllB 

— AJok ltlus-mca.™ ^. en, la letra 

a^Sîva^-a^j?** 
Je moi. îlcli 
Irtvtlfleiku 

V!vJ*»i«t 't»»a«r>a«Mi it umM.). 
vvls «rsjbruî, el Itvne ptnrlu dmSi> 

- ateiVtWe 
< « . . . . ^ j u i H . . , ^mv pvHfn* 
dt moi. Taclit de (rtuTttjler lui s 
IrtraUleékliu. 

Oaattvtitveiltnut rerfcioé MblevsMqaAtn 
coup de tqtnaup tu Al «ttendtv. 

- T i e n t Je tTptriT que «'«ntM. T» *).»*• eevotr. 
K qu'il 

«n eotttefktofcr gtjeguuof. 
^ !**'*••»«'« •• njuarture tV\ 

sc*trrlerh»njtt.reL . 
Put» M reprenant tuaraM : 

r'edor lî tenait «an Al'ttU. «. ' ' 
eu*f»a 

nwaulaa.tltattuta).. 
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